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rôle traduit à la perfection le double sentiment qui se trouve 
au fond du coeur de tout prêtre français.

A. de La Valette-Montbrun, 
chargé du couru d'apologétique à l’Institut catholique de Paris.

COURTES REPONSES 
A DIVERSES CONSULTATIONS
INCLINATION AU “ GLORIA PATRI ”

Nous avons l’habitude de nous incliner au Gloria Patri même 
quand nous sommes à genou... On nous assure qu’il ne faut le faire 
que lorsque nous sommes debout ou assises. La Semaine religieuse 
aurait-elle la charité de nous renseigner ?

En principe ce n’est pas certain. Beaucoup de manuels 
proclament la règle de s’incliner au Gloria, sans faire cette 
distinction. Mais les principaux liturgistes modernes, s’ils n’ex­
posent pas les principes, admettent du moins cette distinction 
pratique, dans les diverses applications qu ’ils font du principe. 
Par exemple, en parlant de la bénédiction du célébrant, ils 
exigent que ceux qui la reçoivent debout s’inclinent médiocre­
ment, tandis qu’ils avertissent de ne pas s’incliner ceux qui la 
reçoivent à genoux. La chose est si peu importante que s’il 
ne s’agissait que des fidèles, il n’y aurait pas lieu d’en parler 
et on les laisserait libres sur ce point comme sur bien d au­
tres. Mais li s’agit d’une communauté, qui, à cause des si­
gnaux qu ’on y donne, et de l’importance qu ’on attache à tous 
les mouvements communs, désire avoir une réponse. Dans ce 
cas, il vaut mieux suivre ces auteurs et particulièrement Le 
Vavasseur dont le cérémonial romain est prescrit au pays par 
les PP. du I concile plénier du Canada. On peut donc ne pas 
s’incliner pour recevoir la bénédiction du prêtre ou de l’évê­
que, pour la récitation du Gloria Patri, qu’on a l’habitude 
d’ajouter à l’Angélus, ou pour le chant du Gloria Patri, à la 
suite de l’introït, quand le célébrant n’est pas encore monté à 
l’autel, ou en quelque autre circonstance, lorsqu’on est à
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